
C’était l’invention de l’alchimie, la cuisine des fanges 

et des agates, les noces de la caillasse, l’alliance de la 

mort et de ce qui perdure ; c’était écrit, c’était immense. 

C’était du bois sur de la pierre et sur du sable, de la 

terre crue sur de la terre cuite, sur de l’argile, de la 

chaux sur du plâtre, de la pouzzolane sur de la fonte, 

du chanvre sur du bois flotté, sur de la brique, sur du 

parpaing, de la mousse expansive sur de la fibre de 

verre, du calcaire sur du marbre, du moellon sur de la 

meulière, du mortier sur du stuc, sur du granit, de la 

craie, du plomb, du zinc, du béton sur du verre, sur de 

l’ardoise, sur du bambou, sur de l’osier, sur du pavé 

et sur du PVC. C’était la poudre des os, les déchets 

de peau morte, les plombages, les kystes, les verrues, 

le sperme grumeleux, les pertes blanches, le liquide 

prostatique, le lait maternel, la peau devenue cuir et 

les poils devenus fibres, c’était la mélasse dont sont 

fait les humains et dont les humains font leurs ruines. 


